
 

LA FRANCE DES ANNEES 30  

INTRODUCTION 

Au sortir de la 1ere guerre mondiale, le traumatisme laisse 
place à une période d’insouciance et de vie facile durant les 
années 20, en France. Cette période est caractérisée par une 
croissance économique (grâce à l’essor des nouvelles 
branches issues de la 2e industrialisation comme le pétrole et 
les industries chimiques et électriques mais aussi grâce à 
nouveau mode de production qu‘est le travail à la chaîne). Les 
années 20 sont aussi une période d’épanouissement culturel. 
(notamment la naissance d’une culture populaire à Paris) 
Alors que la France vit ses « années folles », le jeudi 
24/10/1929, survient le krach boursier à Wall Street. Le système 
bancaire américain se voit totalement désorganisé : le recul du 
crédit, de l’investissement et de la consommation provoque la 
faillite de 500 banques. 

Comment la crise arrive-t-elle en France? Quelles solutions le 

gouvernement y apporte-t-il? Pourquoi l’année 1936 est-elle si 

importante dans la mémoire collective? 



 

Graphique comparant la production industrielle : FR IT ALL RU 

Nature du document. 

Crise en France // aux autres pays 

3 documents : signes de la crise 

Questions du livre : date de crise en France, manifestations économiques,  
évolution du commerce extérieur, conséquences de la dépression. 



 

Photo d’une marche de la faim des chômeurs du NPDC qui se rendent à 
Paris (nov 1933). Et Photo : Soupe populaire. 
Quel type de population? 

 
I/ Les aspects originaux de la crise en France 



 

A) Une crise moins violente mais durable 

o crise (rupture d’équilibre entre la production et la consommation) économique 
apparaît en France en 1931. Comparaison avec All, EU et RU. o signes de la 
crise : exportations chutent car produits industriels pas assez compétitifs 
(dévaluation : diminution volontaire de la valeur officielle de la monnaie 
nationale par rapport à d’autres monnaies de la livre en 1931). Secteurs 
exportateurs sont les plus touchés. Industries soumises à concurrence 
étrangère comme textile et sidérurgie. Multiplication des faillites. Électricité et 
pétrole à l’abri. Industries traditionnelles peu performantes et entreprises 
fortement endettés pour se moderniser sont les plus touchées. Mouvements de 
concentration pour grandes entreprises (ex : Michelin rachète Citroën en 1935). 
Produits agricoles se vendent pas car trop chers, supérieurs aux cours 
mondiaux. De +, surproduction. 

o consommation intérieure est donc limitée. 
o la croissance ne revient qu’à partir de 1938. 

La crise économique apparaît en France en 1931, deux ans après le krach 
boursier de Wall Street survenu aux EU. De ce fait, les importations 
américaines ont fortement baissé et les américains rapatrient leurs 
capitaux. En France, comme en Allemagne ou au RU, la crise se manifeste 
par une chute des exportations et donc par une baisse de la production. 
La France souffre du manque de compétitivité de ces produits 
(notamment avec la dévaluation de la livre sterling). Le textile et la 
sidérurgie sont notamment durement touchés. 

B) Une crise sociale 

o chômage en hausse : 1935 = 1 million de chômeurs et la moitié des 
travailleurs = chômage partiel. Crise de l’emploi touche essentiellement les 
ouvriers. Pas de protection sociale. 
o revenus de la population diminuent d’environ 30%. Revenus des agriculteurs 
diminuent de 50 à 60%. 

o crise touche inégalement les différentes catégories sociales. Situation 
privilégiée : les rentiers, le professions libérales, une partie de la bourgeoisie 
d’affaires. Classes moyennes durement atteintes. (baisse du pouvoir d’achat à 
cause de la diminution des salaires) 
o images de la crise sociale : marches de la faim (« du pain ou du travail ») et 
soupes populaires. (elles existent depuis le XIXe mais le terme apparaît après 
le krach de 1929. Millions de chômeurs ainsi nourris gratuitement). o 

mécontentement général devant cette situation car le régime politique est jugé 
inadapté. 

Les travailleurs français souffrent de la baisse de la production : 
diminution des revenus de la population d’environ 30% ( 50 à 60% pour 
les agriculteurs) et hausse du chômage touche le monde ouvrier ( 1 

million de chômeurs en 1935, la moitié des travailleurs sont en chômage 
partiel). Les marches de la faim et les soupes populaires témoignent de la 
misère sociale du monde ouvrier. 



 

Affiches antiparlementaires 

Que montrent ces affiches? 
Quelles critiques sont faites au gouvernement? 

 



 

 

Affaire Stavisky dans le Canard enchaîné 

 



 

Ligue de la croix de feu 

 



 

Manifestation du 06 février 1934 

 

II/ Une crise politique 

A) Réponses politiques inadaptées à la crise économique 

o régime politique en France dans 30’s : régime parlementaire (équilibre des 
pouvoirs entre le gouvernement ou cabinet et l’assemblée). 
o Gouvernements successifs : mesures ne s’attaquant pas aux causes de la 
crise. Gouvernement ne voit que le déficit budgétaire (5 milliards en 1931 et 
10,5 en 1935) et décide donc de diminuer les dépenses publiques (par 
exemple, en diminuant la pension des anciens combattants qui représentent 
60% de la population masculine adulte et les salaires des fonctionnaires) et 
d’augmenter les impôts. 

o politiques de déflation (politique économique visant à restreindre la demande 
pour limiter ou provoquer la baisse des prix afin de lutter contre une éventuelle 
inflation) jusqu’en 1935, chute des investissements, dévaluations du franc trop 
tardives, faiblesse des politiques de relance empêchent la reprise. 
o pour ne pas dévaluer le franc, gouvernement préfèrent renforcer le 
protectionnisme (politique destinée à protéger l’économie nationale contre la 
concurrence étrangère, outil essentiel = barrière douanière) et privilégier le 
commerce avec l’empire colonial. 

o ces mesures sont très impopulaires, aggravant la crise car la consommation 
toujours en baisse. Gouvernements tombent un à un?. 18 se succèdent. 

Le régime parlementaire ne parvient pas à apporter les solutions à la 
crise. Le gouvernement préfère résoudre le problème du déficit 
budgétaire : diminution des dépenses publiques (en baissant les 
pensions des Anciens Combattants et les salaires des fonctionnaires et 
en augmentant les impôts) et politiques de déflation. Le franc n’est 
dévalué qu’en 1935 car le gouvernement préfère renforcer le 
protectionnisme. Ces mesures impopulaires font tomber un à un 17 
gouvernements. 

B) L’antiparlementarisme et les ligues 

o mesures impopulaires jettent le discrédit sur le régime parlementaire. Tout 
l’ordre social est remis en cause. ? 

o l’incapacité des politiques à répondre à la crise nourrit le mécontentement 
français. De plus, des scandales éclatent tels que l’affaire Stavisky (fin 1933). 
Stavisky, escroc, est mêlé avec des politiques, alors qu’il va être arrêté. Il est « 
suicidé ». 
o L’instabilité ministérielle et ces scandales alimentent un antiparlementarisme 
grandissant. C’est ainsi que les ligues (associations, souvent à caractère 
politique destinées à défendre certaines valeurs morales) d’extrême 
droite (celles-ci sont contre la République) font naître un climat d’agitation 
dans les rues. Les ligues recrutent essentiellement des anciens combattants 
qui s’estiment en droit de juger les députés car ont subi d’atroces souffrances 
dans les tranchées. L’Union nationale des combattants prend alors de 
l’ampleur. 



 

o ex de ligue : la Croix de Feu du colonel de La Rocque = association de 
décorés devenue ligue politique, qui joue un rôle important le 6/02/34. Ou « la 
solidarité française » fondée en 1933. 

o le 06/02/1934 : les ligues et les associations d’anciens combattants appellent 
à la manifestation à Paris. La manifestation dégénère en émeute et fait 15 
morts et 150 blessés. Daladier est alors remplacé par Doumergue. Pour la 
première fois, la rue croit avoir renversé un gouvernement. TEXTE 1 P: 254 
o face à la puissance politique des ligues, à gauche, se pose la question de la 
naissance d’un fascisme français. En effet, ces activistes d’extrême droite 
développent des idées xénophobes et antisémites en affirmant que les 
responsables de la crise sont les juifs et les étrangers 

L’incapacité des politiques à répondre à la crise économique et des 
scandales, tels que l’affaire Stavisky (fin 1933), nourrissent le 
mécontentement de l’opinion publique. Profitant de cette instabilité 
politique, des ligues (essentiellement d’extrême droite) opposées à la 
République se forment, en partie en recrutant d’anciens combattants 
révoltés (ex: la croix de feu). Suite à l’appel des ligues, une manifestation 
éclate dans Paris, dégénérant en émeute et faisant 15 morts. Pour la 
première fois, la rue croit avoir renversé un gouvernement : Daladier se 
voit remplacé par Doumergue. En prônant des idées antisémites et 
xénophobes, les ligues laissent penser qu’un fascisme français est en 
train de naître. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  


